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NE OUIEC'H ~KET ?. lE· SAVIEZ-VOUS ? 
.~:· . . ~' 

L'air du Siège de Guingamp (noté par La Villemarqué dans son Barza.z 
Breiz) est également connu en Galles s~us le nm_n de Marchr: dtu Gapt• 
taine Morgan. L'Histoire relate à. ce SUJet un f\11t assez cuneux. 

· Pendant la ·guerre de Sept ans en 1758, les .&'ng~a~s débarqu~·ent ~ur 
les côtes de.· Bretagne aux environs de St-Cast. Vo1c1 ce que dlt M. J. 
Geslin de Bourgogne dans J'ouvrage édité en 1858 chez Prud'homme ·à 
Saint-Brieuc : • -~'·,':, . . . ,. :.; . , . . 

« Une compagnie de gardes-cotes des;•·et;vn;ons d.e,.~~egUler s avançait 
« contre un corps de montagnard~ gal!Ois, .,qm ~;fclia1t en chantartt un 
« air de son pays. Les Bretons ecouterent':· c'éta1t une gwerze de nos 
« bruyères. Tout attendris, ils achèvent le refrain commencé. Les :Gallois 
« s'arrêtent à leur tour ; vainement les officiers commandent leê;~eu de 
«·part et d'autre : .après treize siècles: les enfants_ de la Breta15ne s'é~aient 
« retrouvés et reconnus.; ils refuserent de s'egorger. Mais. les deux 
« troupes s'en dédommagèrent, l'une en se jetant avec rage.;::cont~ }el'! 
« Français, l'autre en portant le carnage au milieu des Saxons !mau­
« dits; car tel est encore le nom que les Bas-Bretons donnent à !:étranger 
« qui, au V' siècle, les chassa de la Grande-Bretagne.. leur patne. 

« Et comme dit la ballade : 
Er bloavez-ma mil ha. seiz-kant 
Hag ,eiz ouspenn han hanter-kant, 
D'an eil ·Iun a viz gwengolo, 
Oa trec'het ar Zozoh (1) er vro. 

Er bloavez-ma, evel. .a gent, · . 
Erna int bet laket enu ho hep.t. 
Evel eur bar .grisi! er mor, 
Ar Zozon bepred, en Armor. (2) 

(1) Zozon : Saozon (forme dialectale du Trégor) : Saxons. - (2) Tra­
duction : « En cette année mil sept cent cinquante-huit, le second lundi 
du mois de la paille blanche (septembre), les Anglais furent trahis en 
ce pays. - En cette année, comme devant, ils ont été mis au pas. Tou­
jours comme la grêle dans la mer (fondent) les Anglais .en Bretagne. 
(Extrait du Barzaz-Breiz de la Villemarqué.) 

* * * 
Le hameau de Kersanton, dans la commune· de Loperhet (Finistère), 

situé à 16 km de Brest sur la rade, à l'entrée de la rivière de Daoulas, 
fournit du granit d'un vert sombre ou grisâtre, très prisé des sculpteurs. 
La grande majorité des calvaires bretons sont en « kersantite ». . 

Le « kersantite » connu de tous les minéralogistes, est une roche 
lamprophyrique composée de biotite · et plagioclase. Elle est d'une résis­
tance à toute épreuve aux intempéries. Convient particulièrement pour 
monuments. 

* * * 
Yves Broustail gans son article Les noms de lieux gallois, parle de 

Bangor. Il existe un Bangor à Belle-Ile-en-Mer ; un autre en pays de 
Galle~, un autre dans le nord de l'Irlande, près Belfast, et un quatrième 
aux U.S.A. dans l'Etat du Maine. Peut-être en existe-t-il d'autres ? ... 

Cette rubrique signalait dans le premier numéro d'AR SONER l'exis­
tence des îles découvertes par de Kerguelen aux environs du pôle Sud. 
n existe dans ces îles une baie qui a nom «Baie d'Audierne» et « Mizi 
Benodet». 

* * * 
U~e autre île située au nord de Madagascar en mer des Indes, dans 

l'arch1pel anglais des Seychelles, porte le nom de «Ile Coëtivi » (du nom 
de l'amiral Prégent de Coëtivi, né vers 1400 et mort vers 1450, et qui 
fut .gouverneur de La Rochelle vers 1436. Tué au siège de Cherbourg). 

* * * 
Les Iles Kermadec forment un petit archipel perdu dans l'Océan Paci­

fique, dans le nord-nord-est de la Nouvelle-Zélande, à laquelle il est rat­
taché. Cet ·archipel est inhabité. Ces iles furent découvertes Jl.U cours 
de l'expédition de B. d'Entrecasteaux par son second, le Breton Huon de 
Kermaaec, né en 1748 et mort pendant cette expédition en 1793. II fut 
enterré dans l'ile qui porte son nom. Cet archipel appartient à l'Angleterre 
pepuis 1886. 
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